
L'HUMANISME DEVOT

· D'ailleurs, Saint-Cyran et ses disciples cessent d'être
nsénistes, dès qu'ils parlent humainement, on, comme le
t Bonal, "dès qu'ils vont étudier la théologie de la grâce
ns le pur texte de l'Evangile." "Partout où l'homme
>rtel met la main, il paraît toujours quelque marque de
i néant et quelque impression d'humanité." Jansénius
,st pas exempt de cette loi.

Bonal est relativement très modéré pour un eontroý cr-
te de son époque. Ce n'est qu'en passant qu'il souhli-u
défaut mignon des solitaires de Port-Royal. "Le blame
l'Eglise présente, dit-il, peut être équivoque et dangereux
rticulièrement dans la bouche de ceux qui se piquer»ilt,
unme le pharisien, de n'être pas faits comme les autres
unies et qui, dès qu'ils ont perdu de vue les clochers de
ville, dès qu'ils ont passé trois jours aux champs dans la
raite, dès qu'ils ont fait quatre repas d'herbe et de légu-
s, s'érigent en pénitents parfaits, en saints anachorètes,
suprêmes législateurs et sont tentés de dire chacun à

su comme le prophète Elie: je suis demeuré seul en
aël. "

Il a parfois de vives intuitions qui nous aident à réa-
ýr la psychologie des jansénistes. C'est ainsi qu'il repro-

à ces "docteurs extrêmes" ce qu'il appelle, d'un très


